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E ntre Marseille et Cassis, le massif des Calanques  
présente un paysage karstique méditerranéen 

constitué de vastes étendues de calcaire blanc massif, 
principalement barrémien à faciès urgonien, recouvert 
localement par une végétation arbustive, entrecoupées 
de vallons et d’escarpements (fig. 1). Environ 200 cavités 
ont été recensées, mais les plus remarquables sont les 
cavités noyées sous-marines, explorées à partir de la 
mer, telles que la grotte Cosquer, et les sources de port 
Miou et du Bestouan [112]. 

> Paléo-drains, avens, et sources sous-marines
Le massif des Calanques a subi plusieurs phases de kars-
tification et de colmatage depuis l’éocène. Il en résulte 
différents types de cavités, au développement vertical 
ou horizontal [1] [2]. De nombreux réseaux se retrouvent 
en position haute ou « suspendus » par rapport à la topo-
graphie actuelle. On attribue aux périodes oligocène et 
miocène les épais remplissages qui colmatent la majorité 
des réseaux. Ces remplissages s’observent en surface dans 
les nombreux réseaux recoupés (fig. 2). Au Messinien,  
l’effondrement du niveau de la mer Méditerranée a  
entraîné une karstification vers la profondeur. Les avens 
sont positionnés sur les directions principales des fractures 
(ENE-OSO et ONO-ESE) et ne présentent pas de dévelop-
pement horizontal (fig. 3). Aucun aven n’atteint la zone  
saturée permanente du karst dans le massif des Calan-
ques. Seules les cavités sous-marines de port-Miou et du 
Bestouan [112], explorées par les spéléo-plongeurs, pré-
sentent un fort développement horizontal (> 2 km) et ver-
tical (puits > 170 m à port-Miou).

> la grotte cosquer (cap morgiou)
La partielle submersion des peintures de la grotte Cosquer 
rappelle, de façon démonstrative, que les hommes du  
paléolithique supérieur ont vécu sur l’actuel plateau 
continental avant la remontée postglaciaire du niveau 
marin [4]. Cette grotte ornée n’est accessible qu’en plon-
gée, par un siphon dont l’ouverture se trouve à 37 m 
de profondeur (fig. 4). L’accès est interdit pour raison de 
protection du patrimoine archéologique. Le toit de la 
salle émergée est constitué par les dalles urgoniennes 
qui plongent vers le sud-est ; l’inclinaison de ces dalles 
est également celle du siphon d’accès qui présente une  
remontée régulière vers la partie émergée de la cavité. 
Le remplissage est constitué de tertres d’éboulis (fig. 5) et 

de concrétionnement massif, tels que des piliers stalag-
mitiques, draperies, et coulées de calcite, antérieurs à la 
fréquentation humaine. Les peintures au charbon et les 
gravures correspondent à deux phases de fréquentation 
(fig. 6). Les mains négatives apposées sur les draperies 
autour du Grand puits indiquent que cette calcification 
est au moins antérieure à la période de fréquentation la 
plus ancienne (phase 1 : Gravettien, 26 000 à 28 000 Bp). 
Le sol, dans les zones humides, est nappé d’épaisses dalles 
de calcite orange avec gours et micro-gours. Dans certains 
secteurs, les tracés digitaux de la phase ancienne, sont  
partiellement recouverts par ces planchers qui sont, princi-
palement, postérieurs à la phase 1 et antérieurs à la phase 
2 (silex et charbons en surface). Un concrétionnement 
récent et plus fragile s’est développé dans les anfractuo-
sités : fistuleuses encore actives, excentriques et buissons 
d’aragonite. Ces formations recouvrent quelquefois les 
peintures de la phase 2 (18 000 à 20 000 Bp). Les représen-
tations de la période la plus récente sont dominées par le 
cheval et le bouquetin mais on trouve aussi du bison, de 
l’auroch, du cerf, un félin, ainsi que des animaux marins, 
phoques et bouquetins.
La grotte Cosquer est le seul cas mondial de site rupestre 
partiellement effacé par la remontée de la mer qui a suivi 
la dernière glaciation. Ce cas unique démontre de façon 
particulièrement frappante l’occupation du plateau 
continental au cours du paléolithique supérieur. Enfin, le 
fait que les panneaux ornés soient intacts au-dessus du 
niveau zéro actuel, montre que le niveau de la mer n’a  
jamais dépassé le niveau actuel au cours de l’Holocène.

Jacques COLLINA-GIRARD & Bruno ARFIB

le Karst PolYPHasé 
des CalaNQUes et la Grotte CosQUer

Figure 1 - Vue sur les calanques de Marseille à partir du rocher 
saint-Michel.
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< Figure 4 - coupe du cap Morgiou et du siphon 
d’entrée de la grotte cosquer.

Figure 2 - remplissage dans une baume 
du haut du vallon de la Mounine, plan-
chers stalagmitiques blancs et rubéfiés.

Figure 3 - coupe des principaux avens des calanques [5].
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Figure 5 - Plan de la grotte cosquer.
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> Figure 6 - Principales évolutions  
géomorphologiques et fréquentations  
humaines de la grotte cosquer.
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